
San Antonio - Texas
Par Ralph Marshal

Pour débuter cette belle aventure liée à la Country Music, je vous invite pour quelques
semaines de pédagogie et de souvenirs personnels à feuilleter ces Carnets de Voyage
recueillis çà et là dans le cours de l’histoire américaine.
Et pour débuter cette aventure humaine, je vous invite à me suivre à San Antonio, une
des plus charmantes et traditionnelles villes du Texas :

Un dicton célèbre chez les texans, vous prévient des votre arrivée :
« Au Texas, tout est plus grand qu’ailleurs* »
*Par ailleurs, cela sous entend, les Etats-Unis.

Si l’on peut parler de démesure, c’est au sujet de la superficie de l’état du Texas
(692 408 Km2, étendue dépassée uniquement par l’Alaska), où la faible densité de la
population, semble accroître encore cette impression d’espace infini.

L’ouest de l’état, bordé par le Rio Grande, s’apparente au Nouveau Mexique voisin, et
le décor, tout comme le mode de vie, y sont ceux du Far West, avec ses immenses
troupeaux de bœufs, tandis que les paysages sub-tropicaux du sud-est, rappellent
ceux de la Louisiane.
La formule « Six Flags over Texas » évoque les luttes entre les puissances
européennes qui se disputèrent cette riche province, comme d’ailleurs les autres états
du sud, avec lesquels le Texas a bien d’autres points communs :



- Les plantations de coton
- Les exploitations pétrolières
- Les grands ports côtiers
- Les métropoles à gratte-ciels comme Austin, Dallas, Houston…

Pour le Texas, San Antonio est le symbole de ce passé, comme New Orleans l’est
évidemment pour la Louisiane.
L’ère du modernisme a inévitablement bouleversé la physionomie de la ville, mais le
parti qu’on a su tirer des vestiges d’un autre temps, justifie le fait que les texans
considèrent fièrement San Antonio, comme le « plat de résistance » (expression dite
en français), considérant sans doute la visite de leur Etat, comme un (copieux)
banquet.
L’empreinte du Mexique espagnol est ici prédominante. Avec ses Fiestas et les
quartiers mexicains peuplés de Chicanos (ils forment 40% de la population de la ville.
Certains ayant traversé clandestinement le Rio Grande, d’où leur surnom de « dos
mouillés » (wet backs).)

La « Fiesta de San Jacinto » qui se déroule chaque année à San Antonio en date du 21
avril, n’atteint pas, malgré ses fastes, la renommée du fameux « Mardis gras » de la
Nouvelle Orléans. Néanmoins, cette fête très populaire attire des milliers de texans
vers les rodéos et les nombreux concerts qui y sont donnés. De grands bals se
déroulent aux quatre coins de la ville, et les Line Dancers se retrouvent sur les pistes
cirées.

Une charmante promenade suit les courbes du fleuve San Antonio, dont les rives (en
contrebas par rapport aux rues de la ville) sont aménagées en allées.
Cet endroit porte le nom de « paseo del rio », où entre deux boutiques de souvenirs,
on peut se rafraîchir à l’ombre d’une végétation semi tropicale, aux terrasses des
nombreuses cantinas et bodegas mexicaines. Sans compter les Honky Tonk bars qui
sont de plus en plus nombreux chaque année.
Le soir, l’ambiance est romantique à souhait, lorsque chantent les guitares et que
s’illuminent les guirlandes d’ampoules de couleur, tandis que, à bord des petits
bateaux plats qui sillonnent le fleuve, on dîne à la lueur vacillante des bougies.



L’image de marque de San Antonio, reste « The Alamo », la plus célèbre des missions
qui y furent crées au début du XVIIIe siècle.
Transformée en forteresse, elle fût le théâtre d’une terrible bataille de la Révolution de
1836. Lorsqu’une poignée d’héroïques américains, dont on a surtout retenu le nom de
Davy Crockett, tinrent tête pendant 12 jours à l’armée mexicaine, avant de se faire
massacrer jusqu’au dernier résistant.
Non loin de la moderne « America’s Tower », les vestiges restaurés de la mission,
abritent un musée plein de glorieux souvenirs de l’histoire du Texas.
San Antonio est une très jolie ville, typique à souhait. Une escale incontournable
lorsqu’on visite le Texas.

La semaine prochaine : Le Far West.


